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CONFÉRENCE 
du F.'^Debierre 

A BACHANT 
LaP^^pabiê»«. eoMrallr en chef du 

département, donnait dtmairche damier un« 
conférence sociaJiete à Bâchant, sou laf 
auspices du comité antictértcai léwuuuent 
fondésperie F-.- Démoustter, iasüurteur du 
lieu.  

Arisniiadlta, l'orateur arrive, pilot* par 
<TUelojiM*»-taBtitateiir» et professeurs francs- 
maçons, dont nn ancien srtmioarista passé 

} avec armes et bagages* la libre-pensée. 
Dana la sail», peu de monda de Bâchant, ■^■-„„■Vi  ^i« «»»a« »a iurposuur. la M. livres 

I   lea     leauœs e«   «»r     «„o-    IJM   ffiniMlimM   „h-^K.n«*   iml   rtnl 

d'Aumoy», 
En toutt-***' 

•la sortm, j compris 
fants. 

Aux^premieca rangs, la cUque obligatoire 
recrutée-au moyen d'imitations person- 
nelle» et, applaudissant par intorvalle» ré- 
guliers sur un signal du chef. 

M. Barart (Eléonor), ex-maire socUliste 
.de Bâchant et président de pailla du comité 

LUttcJérioal, présenta l'orateur. 
Asrt« arabique» mot» U se mat à bafouiller 

»at finalement resta an panne. 
Sans autre préambule, 1. «V. Dabi erre 

prend la parole. 
On* bouillabaisse 

On s'attendait 4 os qua l'orateur lit l'apo- 
logie de Vanticléricalisme an énumérant 
lea nombreuse, amélioration* qu'il a appor- 
tées Jusqu'ici au sort de la classe ouvriers, 
en étalant la liste des établissements de 
bienfaisance ronde, par las libres-penseurs 
acte leur argent, les écoles entretenu» 
par leurs bourses, etc. 

On * été déçu. 
Son discours n'a été qu'une sotie de bouil- 

labaisse (à Bâchant on dit une ratatouille) 
ou grouillaient toute« les Insanité, habi- 
tuelles aux orateurs socialiste«. 

Des arguments sérieux f das preuves r de 
la logique T pas la moindre trace. 

Nous ne chercherons pas è analyser en- 
tièrement cette blague, comme on dit à 
Bâchant; nous nous bornerons MU pototf- 
ls« plus saillants. 

Ki Dira, ni maître I 
Ce blasphéma révoltant, qui aat la devisa 

| fotidaœanUlade.snclalutte.J»F.-.D»bi«rre 
le ralt sien : • Nous ne sommes pss seule- 
ment anticléricaux, dit-U, mais antireli- 
gieux » 

Au moins c'est net etc'est franc. 
Pour roi et ses pareils, le grand ennemi 

du peuple, Cast lotrilésslna liasse. 
F,t chaque fois qu'il prononce ce mot, il 

enfle subitement et démesurément la vont, 
en roulant des yeux furibonds. 

Il ressasse l'une apTés l'autre le. sottises 
: habituelles des libres-penseurs. » 

Dieu n'existe pas, dit-Il (c'ost appareav 
I moot F.-. Dahlem qui a construit la ma- 

abine du mondeet qui la fait tourner). 
Les catholiques de Prance obéissent A 

' «n pape étranger (comme si les francs- 
marons n'obéissaient pas à un grand maître 

: italien). 
Le clergé possède tes revenus fabu- 

; («Mis (an fait de table, c'est aussi bien trouvé 
4{ue le milliard dea Congrégation»). 

Les eures sent des citoyen* inutiles qui 
•faut de la religion un métier et gagnent 

leur vie à ne rien taire (dan. la bouche d'un 
homme dont le métier consista 4 M faire 

qui reqotl 
aie catéchisme médical par _ 
«ni'une diratn»de curés ensemble, la chose 

■ pour regarder la langue «les geas et 
sqoit de l'Eut, pour quelques heures 
tachisme médical par semaine, autant 
ledlxainnde curé, en« 

 maaqoe paé de Baveux). 
Les biens d'Eglise, dit-il encore, n"aj>- 

partiennent pas au clergé, mais à tout 
le monde. 

Ici. expliquons-nous. 
Si voua voulex dira qu'ils ne sont pas la 

propriété personnelle de« ."membre, du 
clergé, os n'est pas du uotrvfcu. 

Quel est le curé qui a Jamais réclamé' 
pour lui et ses héritiers la propriété de l'é- 
gtiae psrolaaiele ou des revenu, de lafa- 

Si cart 
loue vous _ 
; n'était vraiment pas la'pejne de vous dêran 

Mais il est faux de dire- que IM biens 
il église appartiennent-» toïuerron le, 

Lorsque les grande-pères des haoïuais de 
Barbant, par exemple, ont contribué à la 
leuuuitiuuttnn deéear'egnse au siècle 

t pour dire ça, mon pauvre homme, 
i Mes venu, de Liru.tout exprès, es 

1 qui ooMta tait leur don t 
ES* pi «ul catholique, ou aux Un-es-pen- 

A«x oatheltqeestcartaiaament 
Donc cette égljse appartient aux catho- 

IkltMS US aassaaaaOaHn*. 
La auestian «toJi^tjKant ailleurs. 
Kt quaasT roratsur vient dira qu'an re-f 

mettantTlaî>diÛe»s durfte «uclergé.l'fiast 
Gis» «steal ia»uaun«i-os aoo «saloons, U a 

que de-son auditoire. 

A bee le Decaioarue I 
M eounnandamants da Dieu t voilà ! 
qui blesse tous cos libres-penseurs. 

i pour-cause. 
Le prés» est le gardien de la moral« 

-veaatbaanssast IM aoU-elériosox ont peau" 
M et pour le religion qu'il 
haine aussi féroce que cal)» del  
visé-vl» des gendarmée et de la polios. 

• Noos ne maegeons pas du eure > dit le 
JV. Pal aas «s 

(Btaae eerelt-oe done, man Dieu l s'il en 

<i 155» derrière le eure est le dogme, 
. c'eet-4-dlre la servitude et la négation de 
Ja raison et du libre examen ». 

La servitude de l'obéleeeoce 4 la loi de 
Dieu, e'eet-4-drre la chasteté, la justice. la 

LptoMeé, le tesac-ireaoe, et«. 
T   Cast Men eeta. Noos soc 

Pour leF.'. DebMrre, il n'y a 
aie loi divine donnée 4 Moïse sur le mont 

Usant 
La délivrance mireouleuse-du peuple hé- 
■aux d'entre les roama des Sarptuna, lea 

qtat 
.*raux< 

£e*fedeaeri.raequ« 
Jlotse aur le mont Msst, Fessât h 
net» sur son trass pan assit q 
radotsalon da veau oV,- et«, t lit des 

fable, bonne« pour amuser le« enfants, 
dit-U. 

Un mot, s'il vous plaît. 
Lorsque MoJse écrivit son récit, la plupart 

des témoins vivaient eneore. 
Ce n'étaient pas deux ou trois témoins ; 

oent témoins, o étaiUout|uopeup«e. . 
Done, d'apcèeF.-, Debierre. MoÄe a fait 

croire 4 tout un peuple qu'il avait été hallu- 
ciné pendant 40- anal 

A peu près comme si j'essayais drpersua- 
der 4 la nation française qu'en 1870 elle s 
été victorieuse de l'Allemagne et qu'elle 
s'est annexé le Luxembourg et la Belgique I 

Et cesontdes oourauvres de cette force 
14 que les libres-penseurs essaient de nous 
faire avaler! 

La voilé bien, je pense, la négation de la 
raiaon I 

Encore un mot : 
81 stete«est un, imposteur, si les livre» 

I 

avec les générations chrehenaee qui ont 
suivi, sont des genérstliius d'ignorants et 
de dupes, comment se fait-Il' que ses théo- 
ries touchant le chaos primitif, la création 
successive des «très et le déluge soient si 
bien d'accord avec las découvertes les plu» 
récente» des savante modernes 1 

Comment eet homme extraordinaire e-t-il 
bien pu savoir du fond de l'Asie ee qu'on 
trouverait 4 notre époquedana les entrailles 
du sol de l'Europe, et deviner ee qui s'écri- 
rait quarante siècle» après lui dana le» 
traités de géologie T 
Les retraites ouvrières renvoyées 

àdix siècles 
A propos des retraites ouvrières et autres 

réformes vainement attendues par lea tra- 
vailleurs) le conférencier laissa échapper, 
cet aveu naïf : « Quand pourrons-nous vous 
donner oes réformes t Sera-ce dans un an T 
dans dix ans? dans dtx sUetest Je ne le 
sais. > 

A cette déclaration Inattendue et décon- 
certante, l'auditoire applaudit chaleureuse- 
ment, au grand ahurissement des quelques 
opposants présents 4 cette scène. 

Le mettre de claque, probablement dis- 
trait, avait donné le signal, et toute la gale- 
rie avait suivi. 

Mais pourquoi  le F.'.  Dobierre n'a-t-il 
expliqué 4 ses aajdllessisjssnsal qu'il »Sait 

er ce chapitre, emniliejll js oiertcale s cale Belgi- 
que et la protestante Allemagne pouvaient 
donner dee retraites auxouvners, alors que 
la France anocléricale/fse contentait de los 
promettre t 

A. bas la contMsiou I 
Nous laisserons pour compte au oooféren- 

cser les divagations lubriques 4 propos de 
la oonfeseloo, et sa-— |olie»marqulse—avec 
son — «-ardeur de dindons — devenu son 
confesseur. 

De pareil« écart« d'imagination en disent 
long sur 1,'dUtmorol-do celui qui s'y livre 
et da oeux quiTaopUudisseot. 

Nous comprenons l'horreur du F. ■. De 
bierre pour le, oonfossiounal et nous ne 
aomaoaa bas-étonnés de l'enUndre adjurer 
sas-auditeurs «Ten éloigner leur« enfants ; 
mais noua doutons que beaucoup de paras 
de famine», 4 Bâchant, soient tenté« de sui- 
vre os conseil. 

Ils savent trop bien qu'ils en seraient les 
premières victimes ; que leurs enfanta, 
émancipés de l'faytMcnce cléricale, per- 
draient tout respect pour leurs pères el 
mères et feraient un jour leur désespoir. 

Et les flottas ? 
A cette interpellation, lancée du fond de 

la aalle, par un dea plus jaunes de l'assis- 
tance, le F. . Dehasrre répond, avao un 

'aplomb Imperturbable, que • les flehe« 
étaient nécessaires pour purger la nation 
des traîtres et dm jésuite   . 

VolttMsu, pris sur U vit, le cynisme Im- 
pudent ou inoonsoieat de» frano 

Ces gens-14 ont ha leur honte. 
Nen-aauliieiaSJi. IHns» rougtaaaal pas de 

leurs méfaits, et/de leur hypocrtslé, mais 
Ils s'en font nn titre Se gloire. 

Ordre du jour 
. Le conférencier obtient un triomphe fa- 
cile. 

Un ordre duJour «u aveu r de la Sépara 
Uon^a.A-aWtÄ et de l'Eut art volé sans 

En efl&t, les catholiques n'avaient pas 
jugé 4 propos, «tant.donnée Us aatécédepls 
;duF.\ Dahierre, d'aooepter la disouasiou 
awe lui 

Ceux djentre eus, en trèa petit nombre,. 
qui étasj«Tiré»eu«i oe prirent même sas la 
peine de prolsslei contre l'ordre du jour 
proposé. 

ils ont, peur s« défeodra, d^utrea armas 
dont ils sauront se servir «M moment psy- 
chologique. 

Quant aux organisateur» de-cette manifes- 
tation anUolérléale. us se trompoot s'ils 

nt fait» au crotantque l'ovalioo qu'il» ont faiteau F. nliie—Sa u 1 
Dahiaria va las relever dan» l'ertim« pubkV .oahrooeq. 

'    :8BO »a» oraanea 

COURSES DE DOUAI 
«at 11  Jain  1BOG 

pour  les  différentes 
. Disons de suite que 

Les engagements 
«auras» ont été clos 
S'est un fuoeè» pour le Comité ; près de 
osât ohevaux viendront se disputer les prix 
sur l'Hippodrome de la Berce Garant, il est 
rare sinon Imposaible de réunir un plus 
grand nombre d'engagements ; heu. pUBlle- 
ran* prochainement 1« liste de» courses 

>. Voici toujour» »eux de» autres 
coursas : 

Prix du Conseil général. — Trot attelé 
(handioap). — /. Daglaa, Paartt Petoben. L. 
CaUlle. Vol au Vent -, Oalmeni, Quintal ; B. 
Floury,Olga; de Wazière, Alertai Henri 
Ubert, Aetrto» ; Henri Libert, Badine ; Buf- 
fard. Val dee Ore» ; Francbomme, Blva ; 
Labalett«, Rrake ; Lucien 
ni« ; Leroux, Oounnande : Ham i Bshsgu«. Aimée : 
Dnbus Dalafus. NéoaSie; Varroxan, Amiral. 

Prix de la ville de Douai (bot monté ou 
Amiral 

de Douai (trot 
letél. — Boon de efrab»iaUra.  Aiglon 

Caudde. BarOeurs; Vsrrlast, Vittar " Candde, Barfleors; Verrtsst, VluanalU t a 
Waal era». Alerte ; da Wartares, Qeuloiss 
Henri Lefebvre, Brie 4 bps» ; Ptarmaa, 
üraoe ; L Teasjst, Bank-oote ; L Taquet, 
Bétsune ; Verrokan. Brelan ; Botin, Botha. 

Prix du Chemin de fer du N«rd (course da 

balai t réclamer). — A. Bagtlemant de Ou- 
chesce, Rubens II ; P. Jahn, Leoorello i 
ar.lt Llkran, Pie du Midi ; Dégorge, 
Wales : H. Déviai, Oriflamine ; H. de^Vigen 
Airy; De BbuUoobe, Dernière ; H. de-atumm 
Craîava Comte G. de Rochefort, St-Emi- 
Hon ; Emile Lecaille, Mohican ; Carl Wagner 
Clairon ; Cari Wagner. Bel ami ; Itaroal Ca- 
pUez, Proapéro; A, Huet, Aiglon If; .E. 
Chervet, Ponttfe; J. Bare, Bakou. 16 che- 

Prix de la Société Steeple Chase de France. 
(Steeple Chase Militaire). 2e série. — Léo- 
nard, Colomhelles ; S. Besnar, Othello ; Dé- 
gorge, CsbeUn ; H. de Vanaaay, Pamyr ; de 
TlUara, Qtrémandeuce ; d'Amboix de Lao- 
bout, Andoarla ; R. Femxlck, Vulcain III ; 
T. Supper, Janissaire ; Viallet, Wlechnon ; 
A. d'Auzac, Glaieul II ; de Bellegarde, Mme 
Lienolton ; MargraiT, Nouante ; 4 rBtaùFlau- 
rusUI; Magdelaia, Buler; Duval, Csmo- 
mill» U ; ÈTOtroaSse, Florian ; Bossut, Jim 
Mace ; Lemlre, Ornbitere ; Pinoo, Iry. 

19 chevaux engagé». 
Prix de* Tribunes. — Steeple Chas» 

Hacks et Hunters. — P. Jahn, Leoorello ; V. 
A. de Blols, Jonzac ; Dégorge, Arfons ; Bou- 
chez, Fil d"Ouble ; Privat de Fresnel. Gali- 
pette.-, R. d'Bngleaquaville, Chouan; Mar- 
quis de Saint Sauveur, Tribun; G. Mooté- 
zuna Flomméricourt, Souchef; C. de Bols- 
sûre, Alvès II; a de Boissiere, oomman- 
dant ; Emile Lecaille, Mohegan ; Marqxus de 
£ainW>baile. Motoc»ele ; Call-Wagner, Bel 
Ami; Catt-Wagner, Caralman ; G. Kellet, 
KeMnoor ; A Cfiatel, Bellegarda ; E. Chervet, 
Babillarda; Jean Vlgne.Girolamo ; Ed.Arch 
deacon, Alligator. 

19 chevaux engagés.   

\* 2 juin 19», do «leur Jacob BENCHIMON. 
soldeur è Llue. roe Leon Gambette, 132.—Juge 
commiaaaire, M. Danel ; syndic, M. Caaaac 

BELGIQUE 
BmM».  —   L« Pensionnat dés Frères du 
Quesnoy n'a rien perdu de sa vitalité et de 
ses qualités pour «'être transporté en Bel- 
giens; on «n eut une nouvelle preuve le 
jour de l'Ascension. 

*• roeoaaiou des premieres communions. 
des 8 h. 1(2 du matin, un servioe spécial de 
voitures amenait lea parents dea nombreux 
communiants de Maubeuge à Givry. 

' AS h. 1(4. un cortège quitte le pensionnat 
et se dirige vers l'église, recueillant sur son 
passât« leajnaraues de sympathie das ha- 
bitants. 

La mess« commença 4 8 h. l|2;les chant« 
Parent exécutés avec talent par ta Chorale 
du Pensionnat et la maîtrise de la paroisse. 
A l'Evangile, M. le Curé prononcé une tou- 
chante allocution. 

Après la cérémonie, parents et élèves re- 
vinrent au pensiouoat où ils purent admi- 
rer de très belles et très ingénieuses déco- 
rations. 

A midi, une centaine de convives prirent 
part 4 un banquet très bien servi. 

Pub) eurent lieu les vêpres et une cérémo- 
nie d»dieux 4 l'issue de laquelle les pen- 
sionnaires accompagnèrent juaqu'4 Villen- 
sire-Nicole leurs parent» qui y reprirent le 
train pour Maubeuge enchantés de leur 
ioumée et heureux d'avoir 

CHRONIQUE AGRICOLE 
Nous remettons 4 demain la publication 

de la Chronique Agricole: Histoire de 
T Agriculture (suite). 

TRIBUNAUX 
Tribunal cêmcth/inef d'Art$n$ê 

Audience du 3 juin 
BorigUaoBC. — Cuvelior, 19 »o«, JoerntUssW, 

a OUï èu-rôw porteur 4« 700 — 
»si 600 - 

iU taOfa, JOtJTPâlUésT| 

«famendo. 
roMaiia — Lateau Alfred, m ana. Journa- 

lier, préveeu de violences graves aevera ea 
mtre et cftrre.se. eat condamné a 6 mois d» 
prison. 

o«w*a. — Iteaeantmaelaa. OSaas. Jonraellar 
«an« domicile fixe, a été arrêté t OnaS, 1« m 
mai se livrant a la meayUOJté. 

Baaay.—Lafavre Sylnae. «7 ane. jooraalier, 
a eut ptuaWors eoanSautaueer ht eaasteurs 
pour teotaose-ea maorlr». eoaps e« 
Il a «lé arrêté 4 Bavav la » mai »e livrant 4 la 
mendicité. U est oondatnna 4 s jour» de pria». 

DOCUMENTS 
da Tribunal de Commerce de laie 

eocifrrfeä 
D'un acte peaeédevant u* OnSonr. notaire 4 

ArmeaUèra». les» avril 19«. dasnert qov«et 
formé un» Société en nom eouaolreona la rai- 
son anmale . SODSSSL et CATTtAD ■ peur la 
dlsuiairi« de betteravea et de grates et rabrlajne 
de giaievra. Le aloge est 4 Hoo 
{.va i durée, dix-huit aas ; capital 
ar et 4 nwsore dea besoins. 
D'un acte passé devant M> Mathias, notaire 

4 VTevrto. le 5 mai USB. U appert qui! est tbrsaé 
ooa Société en oammaedita stmpl» 

oommerae de l'a i , 
a Ulla, ree Jeanaa-d «.«c, 47; dnréa. elai aaS; 

— frano». 

taeeeure d» U FaextfUaSe oasaadeönTet 
de Pharmacie, B«, rue du Port, è Lille. - 
abonnement : •• fr. par an. 

Sommaire du 27 Mat 1905. — Nécro- 
logie : Philibert Vrau ; Cbarles-Broest 
aViiiiiill —Note clinique : Péritonite sup- 

par périlonit» géoéraUaéa. par H. O. Thi- 
Ho». — Aeuoo thérapeuuqoe du aoo gas- 
trique de porc dans la» dyspaaaéee 4 aeaas- 

etoonat»   Le» aradtaau en aeéetsoea et la 
lot de deux ane (asute). — Gara« 
nal : Faaoosiitss; kUiiag». — Bu' 
d omadaire du bureau a"hy«i*a». 

I» Hem* aa«é)i»al, bt-mea»uel, 8», rua 
Uoo^sambatta, Lille. Dn «a 8 fr. 1» nn- 
méro. • fr 1«. 

Sommaire du l- Jmtn 1905. — Varié- 
té. — conique médicale lefanuU : Ti 
ment des oreillons, fV O. OasTasta— 
njqoeophtalmologtque ; »urnaee» " 
HiashilMi ilailsalné». D> Jean D« 

— Tola» urinairaa : Oaïaaia 
l'urètre, r> O. Paaleau   — SeeW- 
Ues de la région. - Bibliogjamaa«. 

iiTssu » pour la 
grataaet fabrtene 
Hoapttaas sur la 
prtal a'foorair «a 

Mtimaadite simple sous la rai- 
I.A.LLsaiAN'r et O., poor U 
ehaaaUene aa gros. Lé aiasja 

repliai espèces, 7.0» « 
Don acte saea par 

Commas. le iTnCt 
uon de la reunion genésaJe das 
nue le 8 mai 1IW ralattve «TJa. 
aieuibre» do Ooeseli ilaéluli 
commiaaairea cssaaure et de» asti 
«légués «a la Société 
rie egrieola.de Oamlas 

Par assemblé gêné 
' i*» de ta maison de la DaU» Jüdin* 

~ pereat Ole. STaSSB et à» . aak, 
a ran», portant : 1* propositloe réaBSr» A 
fixation de fépoqaa 4 laquelle II OsfiEsnreT _ 
la venir, oHgaioiremaal atalaé ear le pratoa- 
Sauon das pouvoir» ou sur le ror»-' 

'ea ea pta»leora géranu arrivant a 3 an on ptaataur» «érintaTàrrivanta la lia Ta 
leur ouasel; *• proregxUan des ponsetr» de 

iron aeMjaaaaé devant "M* Fancoey. aatala» 
4 Parla. I» «Vavril IS^atbaUtaant M< DnÈa7 
aotalre-4 Paria, asèeseesaMéraeët aou«eha7u 
eppenqoaiaeeslaalaoettdïTik Saslété aae- 
«yjne ait» : i^rédit «eserai • doal la atageeat 
èltari,, ne Lafflue, 9 qui «but de 9ta3o fr.. 
est port« 4 BO9.000 irancs. 

BÊuaiioKs 
«e tasaseTaâasae JeSIrlalra» Miafi 

L« t loin 1M6, 4 
le déûmuf du    . 

en cotre 4 La 
Wargny; 

'•  coton, 

dlxbeuree. darsnare afflrnsa- 
réaneaa de la ScoMié Baaorderla d« 
Marais-de-Lomme. — Joge-eonuaia- 

- - m. Deeseaara; aracUe. 1C Oeeéa. 

*<sv8te deVév^rïmrtrt 
toréaura de cotua» 4 Laie. — Juge-oom- 

muaaire. IL otapy. liqulémuor. M Tlëeei 
L» S Jam 1906, a M heoras aie. nomination du 

Uqateaaaor de l'Union Georgia B09SLSU. ax- 

Lei juin ISM, 4 Wh., deuxième afflnnaUon 
doscreanceadalaSxxiiete-CauaekdeaPrevovajas 
Réunia, Lille. - Juge-commissaire. M. Dead: 
eyodie, H. Wanar1- 

Lesjutnuio», « 
niere arflrmation 

syndic,   M. 

niera   ._ 
rOBBSTIU. M  
— Juga-comnuseslr», 

Le • Jqia 1909, 4 dense heure» bois 
nomination  du  liqotdataor ééni '"àalor laiUf du    ^ 

iricant de lits on fer 4 Can- 
al. 

.   DÉCLAMATIOM 
aie llajaidaUoa jssaUesaire 

Le B» mal M», an easor Itn am cODtlv, 

coÏÏnuSîlr,, M^DXTrtTa^SurTla^ 
pre«. 
U*CLA»ATIO»i» Mi sTAMVlJÊTmm 

Le • jnla 1903, «a aleor aahrlel VAHaWK. 
aaslata 4  liaklmet, aaa Bernard, ts. - 

Juge oommlaaaire, 4L 
Obéra. 

voir pu coastater les 
soins délicats dont sont entourés leurs en- 
fants et la solide éducation qui leur est don- 
née dans ce magnifique pensionnat. 

REVUES 

té» sBédioales t 

a>Taaa»es» Frmaoa, gtua»dnlouriBt« 
en Francs et dan» las pays d» langjj» fran- 
çaise.— Baraiasanttou» tes qui 
un an. O fr. Sht moi», 7 ft I 
*eo«uppté»uaot : 28 p«gi», lf»J»abi»Siaf«fi 
dont pluslsai» en page »al Haa  : 50 < 
times. — Cbez tous fee Hhi aasaa iil-oan« 
bmUotbèaaaade»crierjrln»d«>»sr. 

4Vuanaa<i«_dM i« Jutn.— I 

i aVetegn«, Paal Rlaao» 

do i juia 
Londres, SI. ang. Winifred, 06, ardoises. De- 

teLoadrea. as. ang.Iröjaa, 82. paill«,Deoaee- 

Loadrea, SL ang. Teutonie, 129, paiUa. De- 
haacker.   

Ulla — SÜCBBS. — Suara cassé : •» .69 .. 
r.n pesa »• 1 69 50 ;n>8 ira; CuiUt» jet 
80      a ..... 88-.... a     

iXCOOLg, — 8/6 fin disp. : 63 Mj^      . 
Valeacleaaee, 3 Join. 
....      S9.M    80. 

Mitral»  
Taxa du pela 

La kilog de pahvMaao, 1» quai. 
Ukuogdapala tas   ...   . 

Fourrages, les iOO «Jlogs 

rota ; : •; 
TreSa.    .    . 

PauJTdêalé' 

O.M 
0M 

fÄ«siSa«!C?r>XÄr 

raüfjieux 
isaaiii »un «enurs« ™- 

-■— i'ca- 

17ETE 

e Jour» du tTaufde, 
Supplément 

Latour d» France alpiniste, coamnandant-f boas 
—Le tour de Fran j» sanasé ulosian». 
kl. — Le tour do Frano» attiHliqua 

al anorth*,  Fernand Fo». —   ta) tour de 
Frasas automobiliste, M. Bnaajsr. — L« 
tour se «rasa» pbasuayaBtfaWTCi». Oe- 
maux. — La tour de 
d« neeajisBsii 

ace et la I 

d'atttra apéritif 

uIs-THlles 

at 

France avis femme. « luèigs   assifa. — Les 5^ u ■régidVi 
toUT-deFranee maritiavi, t. sïoanag. JJoii q». A. v 

mu»sMmsjm9SmwsmWfm''mmmmwsmyMMûVMm1mÈm9MBm\. ^'Importance de 

JLJJz. 

Nouai 

bas tas «Tnli»uB»M»li—. 
rétnpteU* sur Im bouMIIe. 

Vlau Vas 

.Centrale** Lille, 
' ' Ulé des 

i et pour I 

> délai 

vins'tsès para et d'origine; 
i la vente sa dit asser..    STB7 

BOURSE OE LONDRES 
(jautlftof Cours 

precad. ouvert/' 

Coneotlnés.      • •  * » * • 
Bstérioure.   .   .   ,   .  •■«-. 
Tore Isérie D).   .   .   . 
Banque ottomane .       ;-i   - 
nioTinlo ...,;... 
Conaol'rn.GoIdO»! .   .   . ► • 
SastBand   , . 
Bend rainea -n. ...-.- 
Chartered .   .,«• •   .   . -^t- 
Qobinson Gold      •  » -*-*^- • 

09 9/M 
S» 8/4 
87 8/4 
14 1/8 

Vf 
7 14/1« 
9 8/4 
» ./- 
9 1/4 

99 1,2 m 
14 1/4 
60 1,8 

7    /. 
7 18/14 
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Inters 
M sept. 
4 avril»» 
4 avril 01 
»aov. 04 
17oct..0t 
15 avril M 
1« mal 05 
1- mai 05 
1 - mai 05 

«MMMimt 
bWâvnereosnr .  . 

04. Aaderine» « . < 
BernsSsart . . - 
BceMfAvror . . 
P.-E-élamhoeart 
Boriaaere Central. 

âïvi&t^-iîs. 
Coecorde.   .   .   .   1W0-. 
OMireenes-fraoei).   1740 
Orovere 

ISavrlIOS , Oehlbnsb 
1-aoetOi Bapél Eapérance,J3. F. 

Fontaine Lévéone 
Forsteoberg Cap.. 
feniliiinahirfii.pl». 

16 avril 05 Booffre. 
17 nov. oa   flraad I 
«janv. 05    Gr. Hacaueé Kee 
If mars 05 Oraad atamiiourg 

Haine S. Pierre 
Hasard.   .  .  . 

. Fxorlox 
I H.Oi ■ 

l« mat » 
toot. 01 
8 nos. 08 
8oct.Ot 
81 mar» 05 
1» avril Ot  
1 lévrier« Mariainont 

La Bave 
Levant aurnaas 

au 
1180 , 

*M*t ressuuii4    .     • .   •  • 
MoélSart onasarL, 
NorddeCaajTarnl ' 
Pauaaee Beauj. 
ProdSits au Fleatr 
Réufils de Chart. 

Madame. 
îsatw 
8325 
Bit 

»7 00 

OslB»«. 

18S0 
70t 
4M 18 

. 68» W 
*li21 50 

1161 
90-50 » 

1830 

ÎS:: 
ta, 

üü:: 

«9 C« 

ifsi :'. 

m: 
»88 . 

SB: 

Si 

iagiinm»CTBBi 
A.4Lr 
Ajuunrs. — 5. Rmért Trvjar-crr œnt». 

BBaaaaasI 

ta» peraonaes qui, par oubli.niauraient paa 
reçu de lettre d» nnrs-eart de» miastn ••• 
al.ssaaèaa» gai seront. ceaBnenes an Mala-ei 
Antat da l'éguae neroisaiale de s—- 
4 Lille, le Jond 
matinée, aa.de r   . 
U aatmaianr, è osa» beorea-fasrT.sraSss e 
heures atdasniel. peur 
atttdrnwaasîe^ 

aasasaW 

■niant de Marie, décadéa 4 Lille, le 96 mars 
1904, dana-aa liant »ap<l>me,a»aai.-ée 

Madame Henri TRÉZÉ 
Nés Man«lr4n»-Louise-atarie DKL«u«^aVMéc«;< 1 
d«ïàïïar»eraart,le«JUTnl9M, daaa 
ttameauaée, et de 

PaTTiaTBsaaTT 
caUUoo.il maj . .   . 

.Ooortrai. »»mai . „/ 

uTIanVu Êalraa aoat priée» de considérer le- rourm.ee, 8 join .   .. 
pressai « 

De ta part de la Famille 6.7J-T718 

MwrtrntntduportdeDunkereu» 

Betréee lu t Jula 

Slasaliiai "   an«'. Lord-Landadovra,  1st, 

^aTa^rarvTn^ 
T-aîiA%nf4?Baf 

SevWmî,^ 
Ora. 80-anaf   . 
seaua. »mal 

_J_ ssr 
Normandie ' 1.81 tag 

nunuae   !  1.90 2.» 
Nord et Bat   1.70   8,48 

MOèAOO   lakUo 

Valinrawaea, * Jala. 
Wasovsenel. ISanai.   . 

«as a a,eo te kilo 
S.3»     ... • 
1.18    U6 aslrlk. H 
1,10 

t.40 
1.16 
Ltt 
L86 
L84 

{'•X) 
Ul 
ills 

le kilo 

k>î|8k. 

lekeo 
l»l|8k. 

(teuitlle) 

extra   ssTrffilrTS 
«TO»      70    »184     88 

i^^ttsari 
.4.00 
.1.90 
.4.10 

:m 

raajasrt. 

BOURSE   DE   LILLE 
OCS JOTN 19» 

CourttraiiSMUparlaBanaueduifoi-detdes Planeres 
-    et 30, rue FÜimmt*, 

ft\ ÄMIKN3 
•è I> asasj.sstai < las. rue nationale LtLLM. 

Usa»», a 
'«asasuniirairper u atairon laaiaeiis »sirba»«il. «I Xurnotme 


